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Ne the panne |  PROFITONSEN 


La Liberté a annoncé la semaine dernière qu'il K 
le premier septembre, une journée frangaise au College 
Agricole. Nous sommes en mesure d'ajouſer cette semaine 
que M. le Président de cette institution provinciale mettra 
au moins cinq N à la disposition des visiteurs de 
lüngue française qui, ce jour-là, répondront à l'invitation 
qui leur est faite. C'est un avantage exceptionnel, Sau- 
rons-nous en profiter? + 
‘Les temps sont difficiles. La classe agricole doit s'as- 
surer le plus de profits possible de ses travaux. Sa profes- 
sion forcément devient de plus en plus une science et un 
art. Pour l'exercer avec intelligence, il jui faut une source 
considérable d'informations théoriques et le fruit de nom- 
breuses expériences. Une visite au Collège Agricole, telle 
que projetée, ne peut qu'être fort utile aux agriculteurs. 


Journée de e date 


Voici Ia liste des délégués de Sainit-Pierre-Jolys: J-A. Marion. 


Î 


sociätion d'Education qui se rendront 
dans nos différents centres du ni- 
toba les 18 et 25 septembre, et les 2 
et 9 octobre: = * 

18 Septembre 5 
Fannystelle: 8-J. Dussault. 
Ilaywood: Alexandre Bernier, 
Saint-Ciaüde: Juge Roy, 
Notre-Dame-de-Lourdes: J-A. Ma- 

ron. 
Beint-Lupiein: J.-C. Fournier. 
Somerset: C. Teillet. 
Caint-Léon: D. Frémont. 
Bruxelles: A -C. Larivière. 
Martapolis: W. Raymond. 


Une vérification des livres de l'Uni- 
versité du Manitoba, faite par le gou- 
vernement provincial, a révélé des dé- 
ficits qui s'élèveront, croit-on, à plu- 
sieurs centaines de mille dollars. Des 
irrégularités dans le bureau du tré- 


Lac-du-Bonnet: J.-C. Fournier. 

Saint-Georges: B. Léveillé. 

Woodridge et Saint-Labre: Ray- 
mond Bernier. : 

Vassar et South Junction: J.-H. Dai- 
gnault. 


Dunrea: J-H. Datgnault. 9 octobre 


Me: Nn Ldééle, MeCrery: „ arten sorier aurajent partienement épuisé || Les visiteurs pourront s'adresser à des spécialistes en chaque 
Saint-Eustache: L.-P. Gagnon. Laurter: J.-M. Daignauit. les fonds de non à un degré qui| | matière pour leur demander des renseignements et se 
25 septembre Sainte-Amélie: Raymond Bernier. ne pourra être {fixé définitivement mettre au courant d'une foule d'expériences qui, là, ont été 
Loretta: Raymond Bernier, Raitte-Béss e Rér, Frère 36: qu'après de elles recherches. Les| SES 5 ö faites avec dés résultats plus ou moins heureux. - Il leur 
flainte-Anne-des-C\énes: Juge Roy. | seph. 3 a dotations et ments divers de R. F. n BÉAUPRE, On. sera ensuite plus facile de savoir comment s'y prendre 
La Broquerie: Dr J.-J. Trudel. Toutes-Aides et Poule d'Eau: Henri! M. DAVID CAMPBELL, OR, |'institütion s'élèyent au total de u vient de quitter iu. paroisse du eux-mêmes pour arriver à faire de la culture payante. 
Thibaultville: ©. Prud'homme. Lacerté. maire de 'Saint-Boniface, décédé jeudr 81.661.000 2 Sacré-Coeur de Winnipeg, pour deve- La Société d'Agriculture de Saint-Pierre, qui patronne 
Sainte-Geneviève: H. d'Escham-| Grande Cilairièré: L.-F. Gagnon. à Régina, après deux mois de mala- nir directeur du Grand minaire Ma- cette journée française, croit de son devoir d'insister auprès 
bauit. Saint-Lazare: W. Raymond. die et dont les funérailles ont eu lieu séno®, à Gravélbourg. g de- ros-compatriotes--des-régions-avoisinant--le--Col 
Agricole de se rendre, le premier septembre prochain, à 


Saint-Adolphe: A.-C. Larivière. 
Aubigny: J.-J. Préfontaine. 
Bainte-Elisabeth: J.-A.-A. Pambrur. 


l'institution que le gouvernement a mise sur pied dans l'inté- 
ret des Canadiens français aussi bien que dans l'intérêt des 
autres agriculteurs de la province. 


St-Frungois-Xa ler: J-A.-A. Pam- 


me wee . am e f M. KING REFUSE 
brun. 5 électrique, M. Gauthier nous offre n N * 


de, u n'a pas compa- 


ru et l'aMfaire & sts remide au ‘ler DE FAIRE DES 


septembre. 


$ de ib 99 | faisons nos adieux et prenons la route | t. 7 
La 1 ournée de la 1 erté 3 ee À M l'abbé À sous cautionnement de 4 000: parcs 5 AIRES 
" L 4 8 ‘il souffre d'un d'estomac et 5 
occupé du logement et des repas des qu 1 ulcere 1 8 
La Tournée de la Liberté se termi-| La population de Saint-Jean-Bap- | artistes. dun garer n 2 


Ile-de-Chênes: ©.-J, Dussault. | Saint-Charles: B. Léveillé. lundi à Saint-Boniface. 
| 


Saint-Laurent: Juge Roy. l'hospitalité pour le diner. 
De retour à Sainte-Elisabeth nous 


L'entente avec l'Angleterre 


CE QUE LE CANADA OBTIENT 


Ine, pour le moment, avec la représen- | tiste fit un accueil chaleureux à nos ‘A Saint-Malo NN 22 000. dere ee réduite à Il met en garde contre le , . 5 
4 de ce soir à Jaint- Charles. On | excellents artistes de la Liberté, Environ deux cents personnes as- 100.000 à je was W g danger des jugements ha ET CE QUE LE CANADA DONNE 
n pu voir par les et mptes rendus de G.-R. B. |sistent à la vingt et unième représen- 5840,000 et de Lôsie 22 tifs sur les résultats de la 3 : MEANS 
nos correspondants, de semaine en se- A Saint-Pierre tation de d Tournée Les artistes, 4 f #4 Le * . 1 etad j ce économi ue 5 A gt ag sf 
maine, quels beaux succès ont rem- Saint-Pierre. Mercredi, avions | bien en forme pour Ia soirée, rendent eng f 2 Confér 885 : q En vertu de son entente avec le] ne fournit pas de précisions. zur e 
portés partout nos artistes. à oi avec brio les divers numéros du pro- : Royaume-Uni, le Canada obtient: 1) | point, pour l'instant, « er 
0 plaisir de recevoir les acteurs de à : 2 0 
U leur reste encore à visiter Bainte- 1 Lits D - d'éntrà eux, pour Erne. tant dramatiques que must Ottawa. Mettant en garde la po- f 


Agathe, Baint-Adoiphe, Saint-Bonifa-|. Gelasser, firent le trajet à pied de auf les spectateurs, sympathiques et e 58 ù 75 e 88 À 
Saint-Malo à Saint-Pierre et nous ar- à 2 gieux et universitaires, son arte 


pulation du Canada contre le danger 
des jugements hâtifs sur les résultats 


ö tion a toute a de la conférence économique, le très 
au mois d'octobre. Nous donnerons ajouter à la réputation déjà brillante 5 uon 3 i k pe 16 1 + . 
à temps les dates précises. proie ao gra f 3 des bee De M Me Mois à u est Agé de O7 À hat ea) 10 f N quintal ( 
12 J pres salle municipale. 1 La terminé, M. l'abbé en Ecosse. II arriva Ye 4 per 0 1 ron pair); 
A Saint-Jean-Baptiste local étant trop petit, ils durent nous 2 NEA, a a alors qu'il était des 


te rendu de In séance récréative jouée | une ps D ects 160 personnes tiètes, et J ne sels pour-qualle-causs 
à Saint-Jean- les artistes | remplit la salle, On remarquait dans , 5 
de la IAberte e des plaisir que [l'assistance 1. le curé Babourin, le 277 gr a d, e uren e due le gouvernement canadien fera 
je le fais, ne serait-ce que pour appré- | R. P. Lesage, C.S.V., M. l'abbé Séné- e e à Saint-Malo. 6 | connaître tous les détails des enten- 
cler à leur juste valeur les six jeunes | Cal, le R. P. Jubinville, O. M. I., M. l'ab- D ge Fee de Cambridge, Toujours. depuis 48 tes, 
; | bé Vinet, quatre Clercs de Saint-Via- | PU M at de, [eunésse 11 s'était intéressé à l'admi- 
sans. compter pour la cause du jour- | teur, ainsi que Thon. Albert L'réfon- mt fs 22 ie pistration ecclésiastique. 323 
nal catholique et français. Cortes, taine. Les acteurs surent très bien dre aa pretectien zur les vue enquste se poursuit aussi dans 
cette troupe alerte et joyeuse passe |Personmifier leurs rôles et la soirée eee eee les affaires du-diocèse de Rupert ot 
© À travers les principaux centres fran- fut très goûtée de l'auditoire. M. le de la Libérté: Quel beau ‘site, cette du collège St. John, dont les fonds 


nern à d'autres clauses ne sera pas 
moins importantes pour avoir une 
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‘4: 1 Sacanello, Tun des plus fameux | section de cette asceusiüti, Le pro- 
1 ane des te abe moder- eur à déclaré qu'il ne veut plus 


ID y A un an. Il est certain cependant 
— Le géréral Joué Ran- que le professeur Picczr auf la di- 


et le commandant général de ar- faire d'ascension “parce qu'il se fait 
espagnüle, an été cohdamné À| trop vieux”. 
Mort pour avoir dirigé um mouvement | 


> ——— —— 
-révoite contre la république. | | ’appel Gorguloft 
D nt con à | L en Ke 
tallitaire) à pe fours après ce | Paris. — Les avocats de Gorguloff, 


pri r | l'assnesin du président Beumer qui 
1 vieux compagnon d'armes du 


vient d'être chndamme à la guillotine, 
dan ſuri et son ami de tön- erbeuten appel en alléguant que 


lé général Herranz, s'est vu in- 
7 une sentence de 12 à 20 ans de | 


Dos de meme que l'un de ses | 
le colonel Infantès. Le fils du 


libré et que son stat mental n'est ag- 


gravé en prison. 
—— — — 


f « Filine dé propagande 
ru — 1 | -.» britannique 
#4 — . — — 4 f 
4 Du 2 7 1 5 
R 


9 | gérants des cinémas de Dublin de ne 

pas montrer de films où apparaissent 

Dakar, gs + Le era 4 des membres de la famille royale où 

N From neue N — encore tous les autres films que l'oh 

dest » ee 3 —4 peut e comme de la “propa: 

à té lé dhns un engagement: Pritannique”. 

bontre les tribus dissidentes du Rio 
4 Oro. 

und autres officiers, des réservistes, 

ent trouve la mort avec lui, dé même 


— — — 
Une nouvelle manifestation 
f des Bretons autonomistes 


Rennes, France. — Les Bretons au- 
tônomistes, qui ont toujours compté 
{Les tribus, défaites et poursuivies des adversaires de l'union à la France 
Par des &viateurs et les fahtasaine, ant | depuis quatre cents ans, se sont en- 
e Complètement mines en déroute, core livrés à une manifestation de leur 


: ——— — antipathie, Au commencement du 
Un nouveau traité franco- present mois, ils bombardèrent, à l'hô: 
0 tel de ville de Rennes, un bus relfef 

canadien 


symbole de l'union de la France et dé 
la Bretagne, Quelques jours après, 
furent enlevés les fragments qui en 
restaient encore. Lorsque le camion 
qui transportait ces fragments partit 
de l'hôtel de ville, un cot de chase 


seurs signifie que le cerf est aux abbis. 
Un groupe d'autonomistes, reunis dans 
un café devant l’hôtél de ville, applau- 
uit. Des gendarmes ont arrêté l'hom- 
me qui avait sonné cet hallall. 

— ä —— ſ 


Mgr Seipel est mort pauvre 


Vienne, — Mgr Ignace Seipel, qui 
fut chancelier d'Autriche et dont les 
funérailles ont réuni dans les rues 
de Vienne un quart de millions de 
citoyens, ent mürt. pauvre... II laisse 
une bibliothèque composée d'ouvrages 
de religion, d'économie et de pollti- 
que, une montre d'or et quelques bil- 
lêts de banque qui restalétit de son 
dernier mois de salalre. ‘ 

6-00 

OTTAWA, — Le congé de l'Action 

de grâces est fixé hu lundi 10 octobre 


leur client n'a jamais été bien équi- | ? 


sonna l'hallali, ee qui pour les ehas-| 


1 


14 ment dont vous vous réjodisséz à fait 

LER — — je petit 

77 village lorrain où nous sominés nés. 
Dans ces jours heureux, 

à nos ts, 

d'être ce 


chet national-socialiste n 


erer rn 

merci Pat ut rase cimetière de notre village où dorment 
qui vs se: d nos aïeux. Bur leurs tombes, ous dé- 
À —— poserohs lan fleurs qui in'oht êté offer- 


tes aujourd'hui et le bouquet que 
pel‘enflammé qui vient d'adresser À enfants Mont donfé tout 
ses partisans, Adolf Hitler, le chef | En passaht sur là village, 
fasciste de l'Allemagne, annonce qu'il| nous marfquerons un artet devant le 
va lutter jusqu'au bout pour sauver monument élevé à la gloiré des en- 
la vie des einq nazis qui ont été con- fants du payn, tombés sür les ps 
dammés à mort par le tribunal som- de bataille de la grande guerre. 
maire de Beuthen et il declare en Ainet M fut fait. Sans éscôrte, sans 
meme temps” une guerre sans merci |géndAfidés, sans service d'oidre, sang 
au gouvernement von Papen. cortège. officiel, mais seulement en- 
Après avoir affirmé que les nazis tourt d'ainis, u. Albert Lebrun ga- 
sont en mesufe de mettre fin au gou- na la place où II s'arrêta devänt le 
vernement von Papen. le chef des] monument aur morts de la guerre, 
“Chemises brunes“ déclare: Mes ca- puls au cimetière où il se recuelllit, 
marades allemands. vous comprendrez devant les lonibés de dés Parents. 
maintenant pourquoi j'ai refusé den- Comme u était venu, II retourna 
trer dans le cabinet von Papen. Herr |jusqu'à son logis, Déjà. la foule était 
von Papen, votre objectivité ganglan- moins: dense dans les rues. a 
te n'existe pas pour mol. Arrivéé devant sa porte, M. Albert 
“Je ne suis pas fait pour devenir Lebrun dit au revoir aux gens du vil- 
le bourreau des pâtfiotes qui oombat- lage dul étäient encbre 1A. 
tent puur la ÜUberte. Ce verdict est. u choeur, on lui répondit: Bon- 
une provocation stupide. nes Vacañees, bonnes vaganc 28.“ 
“S'ils, erbient que je vais l’accepter, 


ils se trompent grandement. Le ciel|.. M g 

peut nous envoyer épreuve sur épreu- pe 1 Bennett au ca ès du 

ve, mais notre mouvement réussira à! Barreau en 
DAS : 


mettre fin à ce gouvernement de guil- 
lotine. Ottawa. — Le premier ministre du 
“Her von Papen a écrit son nom Canada, M. Bennett, dssistéré à l'oti- 
dans l'histoire de l'Allemagne avec le] vertute du congtes de l'Assüciation 
sang des patriotes.“ du barreau enhadlen À Culgzury le 31 
Ritler termine cet appel en décla-|août. 4 1 
rent que 300 nazis ont été massacrés | : Me, Louis Saint-Laurent, président 


me des martyrs. 5 


r - 


Riposte du gouvernemen 
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24 août 


assistera au congrès en compagnie 
de M. Ernest Lapointe, de Me Robert 


Tasche, de Québec, et autféi 


— —ç — — 


Les eultiva- 
leurs de houest moyen qui fent 


ve pour faire hausser leb ex d 


urg produits ont rcmporté deum vie- 
toires dans le Nebraska lès auto- 
rités de la Iowa-Nebraska Coopers- 
tive Milk Association" ont consenti 
à porter de 81.48 à 82,00 le prix des 
cent livres de lait. A Lincoln, les 
laitiers ont consenti à payer $1.80 les 
cent livres, ce qui constitue une aug- 
mentation de 40 sous. 5 
*. —wUU— 


de ter. A parti du ler geptem 
des positions seront abolies, d'autres 
seront combinées et la moyenne des 


. | «ppointements des fonetionnaires sera 


et qu'ils doivent être considérés com- N e e en e eee 


réduite de façon générale, 

Les positions abolles seraient au 
nombre d'environ cinquante-cinq. La 
reduction des appointements serait 
de quarañte pour cent dans le cus de 
certains hauts fonctionnaires de l'exé- 
cutif et irait en diminuant en propor- 
tian des appointements des autres. 

——— —ö̃— 


M. Léon Schanus, ancien magistrat 
de poliéé de Fort Alexandre et Saint 
Georges, Man,, bien connu Gans ces 
districts depuis cinquante ans, bst 


— — —ñ 

Les Poudrés'à Vers de Miller 
apportent prompt soulagement 
dans les utlaques des vers ches 
les enfants. - Elles sont toutés 


uissuntes dans leur actions el-| 


es he laissent rien à: désirér 
pour expulser les vers et elles 
ont en meèeme temps un effet vi- 
vifiant sur tout le systeme de 
l'enfant, remédiant à la flèvre, 
à la biliosité, au manque d'ap- 
petit et autres troubles qui su- 
vent les désordres causés par 
les vers dans l'estomac et les 
intestins. : 


1 


MAN 4 


a SN } 
le 29 août 1082 


di. Vend. Samedi 


Mort de M. Lien Schanus 


8 N 


ÿ à 2 


teur. Né en Delgique, M. Schanns 
avait prié part & ia guerre franc- | 
prussienne go et était décoré de 
la Légion di | Ses funérailtès 
ont cu Neu unt à l'église de Saint- 
Georges. | mn g 


— 


8 l'eau 


| dope, quatfé.Afih, s'escrite avec un 
crayon sur une feuille de papier: 

— Que fais-tu, mon bonhomme ? lui 
demande son oncle. 


oncle. * 4 4 * — 
+ Mais on ne les voit pas. 
— Bien sûr, puisqu'ils. sont dans 


. LE CHANGE 


L'argent dés pape d'Éurôpe se vend 


Livre anglaise - $3.8850 
Franc français — 0.0439 
Bolga beige 4 0.1685 
Franc suisse —— DES 
Lire italienne « à 0.0674 
Couronne-suédoise …… 0.1994 
Couronne norvégienne 0.1949 
Mark allemand . 0.2866 


Couronne hollandaise 


LE MARCHE 


330 AOÛT 1982" 


Bourvitions, jusqu’à 1,050 livres— 
Bous et de cho 34.80-68.23 


Moyens 

Ordinaites .. #200-$275 
Bouvillons, au-desaus de 1. 060 livres 

Bons et de choix : 4.80 88.25 
Génisses— 

Bonnes et 


de chin 34.00-64.78 
Mo JL IE 1100 RAR 
pes roc ene 


n és 
PR -.#1.25—$1.50 
33 1.00 —81.16 

ng, | 


— Je dessine des poissons, mon | 8 


0.4807 385, rue Dübuc 


Wiinipeg. Man, 31 août, 1933 


HOTEL FRONTENAC 
7:77 Fées 61 
Ten e lioüte dé fingué frétiènise à 
ps ne carte, hun- 


|brés simples ct, doubes — Salinfae- 


Latoureile Frères, pp. 
161, rue Notre Dane Hat, LOS 


MANUFAUPUIENRS 


GAUTHIER 
uten. Saiñt-Muñiraée 
° :: wétéghané 20! «14 
Monuments funéraires 
Mätbres— Gtontts = Matos en 
marbro Currure 
Nous agrandinsens d'après bett modèle 


JO 


J. O. BRUNET 
NONUMENTS FUNERATIRES 
MARBRE — GRAN 

. 
414, av. Taché; St-Boniface 
En fues de l'hôpital-Snint-Loniface 
© Météphane 20% dan 


Monuments funéraires 


N. PIROTTON 
Téléphone 204 104 


Labat-onlface 


MÉDECINS . 
Dr R. MICHAUD 
„„ RAYONS XX. - : 


Heures de consultations: 


93.00—$4.00 11 n. A A h. 30 A m. — 2 h. à 6 b. p. m. 


Tel. 28 78 108, Edifice f odcal Arts 


Dr J. J. TRUDAL 
des hopitaus de Faris et de NEW: York 
1 e Fra! 
Maïndiens des yeux, brellles, nes et pre 
Heures de consultations: 2 à & n. 


: 702, Edifice Gren West Por- 


PT Ame 08 . 
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\ ‘ affaires, car Thomme d'affaires a besoin autant que tout autre 
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CONNAISSONS-NOUS N | rique, Les professeurs sont choisis, tant p 
PR | an pour les plus vieux:, L'an dernier, les 5 
1 f ö i 


6 3 Tecs. de l'amélioration ars c- 


à un dé anglais donné. par les 
ee ee 


a f 1 ö 13 tivns d'existence, vient de démontrer, 
Formation intellectuelle et religieuse — Réponse El où sont les vocations sncerdotales, car le collège est“ ere La rccosion de M. Bolcourt 


séminaire? Cette vocation ne se donne pas par les hommes 

Elle se cultive tout au plus. Une fois donnée à qui que ce soft, 

— — elle peut se perdre, oh zi elle ne se perd pas. le sujet reste 
L'ouverture des classes au Collège aura len éetté année, | malheureusement libre d'y répondre ou non. oo. 

le 8 septembre au matin, la rentrée des élèves devant se faire de générosité et de sacrifice envers le bon Dieu. 

dans la journée. du 7. Mais alors elles ne se eultivent pas? Une petite“ ages 08 f f 
L'oeuvre — sainte — devons-nous dire de notre College faite sans qu'on s'en doutêt a prouvé que chaque professeur, | Tes be trouvent affectés aussi bien 

doit se continuer malgré les temps pénibles de malheur que | dans chaque classe, a parlé souvent, pour ne pas dire réguliè- 2 Pede effet dr à président Gemande que l'on prenme|Coté, député d'Ottawa à Toronto, 

nous traversons. Pour nous tous, catholiques, diocésains de | rement, de la nécessité et de la beauté de la voçation sacer-| teme. e des mesures radicales pour sauver ta|n'aura point de sucoès. 

Saint-Boniface, et Canadiens français, cette oeuvre est la nôtre. | dotale. Et alors? Il y a des yocations sacerdotales, Ainsi, pour L'éaministration svovinciais cé pr ma Mo gg et l'al-| Pourquoi un acte de po et élé- | 

Elle se complique même d’une question de vie, nous le savons. ne prendre que l'exemple de cette année: suf six flhissants, | à ceser de garantir les obligations | féau, prix diminuer la ph ph GR pos 

Chaque année, et spécialement aujourd’hui, des sacrifices | trois entreront au séminaire cet automne et un quatrième|municipales. : Il est probable aussi |onsommation de l'alcool, . 'absuraité ? 

immenses s'imposent à plusieurs. Mais grâce à Dieu, jusqu’à |se féraitireligieux: Voilà un certain résultats surtout si. lon Wie différents octrois à des organisa-| L'usage des boissons fortes a pro- La solution logique, c'est le rem- 


présent nous nous tenons, nous nous éncourageons les uns les | se souvient que de cette même classe, sept sont déjà religieux, 2 ber e ar Nl e ga e 8 de M. ge À gp un 
erz 2 faiblesse homme du même groupe et la nomi- 


autres, et le Collège survit malgfé tout. II lui en coûte parfois! ce qui fera bien onze prêtres. certains services dans la mesure du | qu’ . 
— quelques-uns plus perspicaces le devivent fort bien — cepen- Peut-être y en aurait-il plus s’il y avait dans les familles, | possible. pag” SR ds à. Mee eee e e 
dant tant qu'il pourra tenir, il tiendra. aujourd'hui comme autrefois, un peu plus d’esprit-de sacgifice| . Brachen assure cependant que | passe len 18,000,000. Deux franco-ontariens sur 
Mals encourageons; songeons seulement à notre avenir ei] et de surveillance pour seconder les éducateurs du collège.: 0 1 LEE 22 3 1 — —— vingi-quafre, un juge franco-ontarien 
plus particulièrement à l’avenir de nos enfants. D IA à l'Université . réduits. Les ouvriers.du Père Noël ur dix-neuf, cela ne doit tout de mé- 
Il n'est plus nécessaire de faire l'apologie de la méthode Le collège, en tout cas, dit-on, manque son coup.  Voyéz Kiener sont en me paraître ni excessif ni scandaleux, 


Du point de vue haute politique, 


New-York. — Les ouvriers du Pore de erat une grosse erveur; Qu point 
Noël sont en grève, à New-York. | °° ‘ue tactique électorale, ce pourrait 


des Jésuites: elle est assez connue aujourd'hui un peu partout quelques anciens qui ne font honneur ni à eux ni à nous. 

pour que chacun se rende compte de ses ra a e Devons-nous nous étonner? C'est inévitable. Le divin Maître Trois ans de prison pour des 
n'est pas victime de circonstances incontrôlables, Souple, cette | lui-même, n’a pas réussi avec tous ses apôtres. ILy:a eu des 
méthode l'est autant qu'on peut le souhaiter, parce qu'elle peut | mauvais catholiques, la religion est-elle mauvaise pour cela? Canora, Sask. — Douze Doukhobors 
s'adapter à toules les catégories de gens intelligents, mais elle 2 „„ ont été condamnés & trois ans dem- 
garde toujours un air de sévérité ou d'austérité qui parait Enfin, pour finir, remarquons qu'un mal bien moderne n|Prisonnement, et six autres purgeront 
souvent excessif, tendance à se répandre chez nos gens. Ils aiment un peu la 2 . Ne n 

L'enseigne:went du grec, — le fameux grec— celui du latin, critique. Ne serait-il pas mieux de s entrꝰaiderꝭ ne serait-ce que 

de la philosophie quelquefois, paraîtra inutile et: d'un autre | par des bons mots et de, la sympathie 915 sétbnderaient 17 
diècle; la durée du cours même suffira pour qu'on s’en éloigne. | ouvriers * la bonne cause? 


Tout cela parce qu'on ne connaît pas les véritables effets du | UN ANCIEN DU COLLEGE: P. G— 
cours elussique. — — — — — 
e a quelques années, M. Zéphirin Hébert, du Board of DOME" guirlandes de fleut#; et voici l'un des 
Trade, dans une causerie devant des hommes d’affaires insistait 


pilliers sur lesquels s'attachait LA 5 1 
sur la nécessité pour eux des bonnes manières, de la culture n 
Intellectuelle et du jugement. Et il ajoutait que c'est une erreur 
de croire qu'un garçon, après quelques années de High School, 
est prépa pour la vie; que c'était aussi une erreur de croire 
que la des classiques est étrangère au succès des 


ee EN Le 


d'âvoir un eérvéau-solidement organisé et bien meublé. “Si 


vertains-de nos hommes d'affaires ont réussi mâlgré une instrue- „ en eon honneur... b 
tion et une éducation plus où moins rudimentaires, cœla ne une, n. baun. : ‘elle ) daten Jen, Voix J) elle du . contineit nord-améric 
signifié pas qu'ils auraient moins réussi avec plus de connais |°* at. — af Ciel_ qui l. pren 2 a0 . 


it 


aunces . Ils auraient percé plus vite el auraient vrai- 
sémbla t'monté plus tôt dur premier postes”. . 
Le but du cours classique n’est donc pas tant l’accumulation 
des connaissances que le développement normal des facultés 
de l'homme, On peut arriver à bourrer la tête de l'enfant, à 
en faire une petite merveille, un prodige, sans nécessairement 
le fprmer et le développer. Cela, c’est le travail de la mémoire. 
La mémoire fatiguée, ou cessant d’être en action, il ne reste 
rien, parce que les autres facultés, l'intelligence et la volonté, 
‘n'ont pas suffisamment été exercées, 1° 
Le les ee par l'exercice des muscles, on développe les 
corps qui sera robuste. Dans les et 
— des + classes 0 ou études, on travaille sur l'intelligence et 
4 un homme acquiert une valeur nelle. 
en donc le 
but unique du cour denne Nouv. mais il ve jusqu'au bout. 
I terme aussi Tür 
ee qu' deen kent def eee side Dose 
ds cette culture? C'est-à-dire, des hommes ont non seule- 
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Quand nous sommes encor petits, 

Entortillés parmi nos langes, 

Notre maman nous tient blottis, 

Avec des tendresses étranges, 
Contre son coeur. 


) Fa Vient l'âge où nous ailons marcher... 
Maman nous tient par la menotte, 
Ne voulant pas s'effaroucher, 

. Mais comme il bat, comme il sanglote, 

Son faible coeur! 


Marnan nous prend sur ses genoux; 
Mais nous disons bien vite: “A terre!” 
Hour courir après nos joujou. 
El là douce maman fait taire 

Son pauvre coeur. 


, … Puis nous sommes de grands garçons, 
Nous sommes de e femmes; 
Nous avons des jeux, des leçons! 
On n'a pas mis dans nos programmes 
Le mot de coeur. 


Enfin, on voit — comme les grands — 
L'avenir séduisant qui guette. 
Et l'on quilte ses vieux parents, 
El la maman reste séulette 
Avec son coeur. 


. Puis, un jour, on revient meurtri 
Die ia grande mèlée humaine, 
Cherchant un refuge, un abri... 
Alors, maman à notre peine 


Ouvre son coeur. a 
MART EL. 


e chancre couvrait le corps de sen 


*. onda d k 
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* euro 


aider, soigner, consôlet, réjouir même 


1. 2 


u à 49 ans! 
Le monde entier pousse un cri d'ad- ) 0 
miration. Vous: VO PRES. C8 “game, dt 


La Belgique grave ses traits dans le 
bronze, Le jour qu'on découvre le 
monument sur la place de Louvain 
le gouvernement du Roi, la munici- 
palité, l'armée, la nation entière sont 
là. L'échevin Decoster traduit la pen- 
sée publique: 

. “Le monument que nous inaugu- 
eee eee e se départit que pour critiquer ses 
pure, la plus sereinement idéale." moindres. HN 04 ee que, VOUS. AP 
(1) : pelez des ignorances, des fautes, les- 
quelles la plupart. du temps, ne sont 
coupables que de ne point répondre à 


tant vous étiez empressé à flatter vo- 
tre fiancée, à l'entourer d'un encens 


Emile de SAINT-AUBAN. 


(1) Pretace de “Le Père Damien 
chen les Lepreux“, par le P. Vital 
Jourdan, de la Congrégation des Sa- 
crés-Coeurs. En vente à la Maison- 


M eut à 9 e 
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re 


eux vies en une entente amoureuse 
et voulue de part et d'autre. Or, vous 
rappelant que votre femme a sacrifié 
infiniment plus de choses pour votre 
amour que vous pour elle, vous devez 
vous appliquer à prévenir les désap- 
pointements du début de la vie con- 

Je sais que votre femme, avertie 
que vous la désirez bien attiffée“, 
ayant choisi avec soin un chapeau, est 
venue l'essayer devant vous, et solli- 
citer votre avis. 

Vous avez répondu dédaigneuse- 
ment en continuant de lire votre jour- 
nal: “Tu mettrais une marmite sur la 
tête que ce serait la même chose”. 

Affigée, elle a relégué le joli cha- 
peau au fond d'une armoire: A quoi 
bon, me dit-elle, ii ne me regarde mo- 
me pas”, 

Et d'autre part, vous vous plaignez 
de son peu de goût pour la parure... 
Ce goût qu'elle avait jeune fille et 
fiancée, elle l'a perdu par la faute de 
votre indifférence narquoise et par- 
fois méprisante…. à 

Ne jouez pas le bonheur de votre 
vie et là paix de votre foyer en refu- 
sant le mot qui encourage, Je regard 
qui réconforte à celle dont tour les 
humbies travaux, les obscures beso- 
gnes ne sont que des efforts continus 
pour vous faire la vie plus douce, 


D'AUTRUI 


La vie en société nécessite beau- 
coup d'attention, d'observance des lois 
de bienséance et de respect d'autrui. 
On est quelquefois portés à oublier, 

les affairés sont prospères, 
qu'aux yeux du rss teur tous les 
hommes sont égaux et qu'il n'est pas 


iatimité| charitable d'abusér de sa situation 


vie, qu'il est bon que l'affection ne|tueuse, Kale. dé à la de- 
fasse plus confiante entre leurs eure paternelle après lui avoir fait 


grands-parents et eux, Chacun de 
leur côté, ils sont des faibles, par rap- 
port aux parents qui représentent la 
force de l'âge; les vieux, parce que 
leur sphère d'action s'est rétrécie; les 
jeunes, parce que la leur n'a pas at- 
teint ses limites. Mais les vieux ont 


Le respect d'autrui est. un devoir, 
qu'on peut, à tout moment, observer. 
La meilleure manière est d'être tou- 
jours propre et soignée, afin d'attirer 
st non de repousser, Il n'est pas très 
agréable de vivre en compagnie d'une 
personne douteuse, surtout si on a à 
s'approcher d'elle souvent ou à rece- 


* voir quelque chose de ses mains. II 


ne faut rien négliger, le moindre dé 
tail compte. 2 
Il y a aussi une foule d'autres pe- 


| tits riens, dont l'importance est très 


réelle. 2 


| Avez-vous à écrire une lettre, un 


“billet, un 


* ire 5 
eee lte Par rest FRS 
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eo 
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Le pain fait avec la farine Robin Hood 
est le meilleur ami du travailleur 


Server, je mien flatte. Les abrévia- 
tions ne sont pourtant pas de ces dif- 
ficüités insurmontables. Mme, n'est 
pas plus difficilé à écrire que Mad, et 
l'honneur du français est sauf. 

Avez-vous une servante, et vient- 
elle de commettre un impair? At- 
tendez, pour lui faire des reproches, 
d'être seule avec elle. Ne croyez pas 
que l'on vous admirera, si vous l'hu- 
miliez devant une tiergrspérsonne. II 
est déjà arrivé, dans/de semblables 
circonstances, que la bonne, trop lon- 
guement et trop violemment sermon- 
née, a répondu grossièrement à sa pa- 
tronne, Vous voyez d'ici l'effet pro- 
duit, devant les invitées de la dame, 
et le froid que cette stupide discus- 
sion a jeté sur sa réception. 

Ne croyez pas que le monde entier 
est créé pour vous servir. N'exigez 
de ceux que vous employez que des 


choses justes et raisonnables. Si vous 
voulez vous fairé obéir péremptoire- 


ment, sachez commander d'une ma- 
nière ferme, mais toujours courtoise. 
N'assénez pas vos ordres. N'en dufi- 


nez pas à tort et à travers, de façon 


à ce que le second contredise le pre- 
mier. 


Soyez loyales. La tromperie n'u 
jamais été favorable à personne. Si 
vous commettez une erreur, n'essayez 
pas de vous abriter en rejetant la 
faute sur votre volsine, dût votre or- 
gueil en souffrir. Ne vous lamentez 
pas toute la journée de vos soucis, de 
vos misères, de la peine que vous cau- 
se votre travail. Songez que personne 
n'est exempt Ce troubles, et que si 
vous travaillez vous êtes bien heu- 
reux. Tout le monde ne peut pas en 


dire autant, par les terups féroces 
nous vivons, i 


Ne vous moquez jamais de l'opinion |; 
des autres. II se peut que oc, soit 
vous, et non votre interlocuteur qui 


soyez dans l'erreur. Ne faites f 


telligence, et seraient.en droit de vous de crème fraiche non rée | 
considérer comme de petites poupées, ron deux cuillerées à bouche 
personnes). tie À 
Ne soupçonnez pas, ne faites pas appréciée pour faire dégus 
d'allusions, et laissez chacun voir à perges. 
ses propres affaires. Evitez les ca- 


parfaitement irsignifiantes. 


mm — 


PERME ; 


“Pour blanchir la peau * 

Chez les peuples du Nord, les fem- 
res ont la peau remarquablement 
hanche et un beau teint très uni. 
Pour le conserver longtemps. elles se 
‘avent plusieurs fois par jour avec de 
l'eau où elles ont fait bouillir du son 
ot elles ajoütent du lait. La peau con- 
serve ainsi une grande finesse. 

Pour dérider les paupières et redon- 
ner de la vivacité aux prunélles, du 
brillant aux cils et aux sourcils, on 
préconise beguconp les lotions à l'eau 
shaude salée: l'eau salée est un to- 
nique, II faut faire cette petite opé- 
ration plusieurs fois par jour. La \ 
lose bienfaisante est représentée par 
une cuillerée à soupe de sel gris pour 
une pinte d'eau qui aura bouilli. 

Pour avoir les dents blanches 

Rincer ja bouche avec quelques 
œvuttes d'eau oxygénée dans un verre 
d'eau. Ne pas en user tous les jours, 
mais seulement de temps à autre. 

Contre le gonflement des pieds 

Prendre d'abord tous les jours, puis 
tous les deux ou trois jours un bain 
de pieds d'eau chaude dans laquelle. 
on a fait dissoudre de l'alun, à raison 
Tune cuillerée à bouche par pinte 
d'eau. — c 


Potage Mimosa 

Bouillon de viande, haricots verts, 
un oeuf. 

Le potage Mimosa est excellent et 
joli à oel. II faut d'abord avoir, 
gréparé de la veille, un très bon bouil: 
mm de viande, Vous avez fait cuire ;! 

part des haricots verts émincés 
finement dans de l'eau salée... et vous 


jaune d'oeuf dur, qui formera de pe- 
tites boules d'or: cela figure la fleur 
de mimosa; vous ajoutez les. 
verts déjà cuits au bouillon, ils figu- 
reront le feuillage, et vous aurez ain- 


si un potage délicieux au goût et amu- 


Elle est 


v 


Des Gages 2vontants Augmenteront la Prospérit 
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Lisez es conditions ci-dessous — Ve Je AUS eee 


u est titulaire de la bourse du minis- 
tere de l'Agriculture de Québec, qui se 
uu permet da her suivre, à l'Univer-| zx Pier 
sité Cornell, de New-York, un cours alles . à 
complet de médecine vétérinaire, | piènch, chen ber gendre, M. Bou- 


cours de quatre ans, aux frais du gou- thard, st à Saint-Norbert, chen M. 
vernement. J 


1 T DUT a nne, DE 
| Robes le Soi 8 pour la province de Québec que deux -Cette-année, la montagne fut très 
| bourses de ce genre, l'une pour l'école] libérale:  petnhinas, cerises, prunes, 
[{ d'agriculture de Salnte-Anne - de-la- framboises, fraises, etc., tout en abon- 
Toute robe * de soie ani * pe. J'TE Pocatière, et l'autre pour l'Institut dance. Aussi les courses en auto y 
5 en un morceau, maghñi- sure 5 17 Agricole d'Oka. Je sais par allleute] furent tréquehtes et nos ménagères 
| „ CUS à pour NN dar ei que intention des directeurs de 1'Ins. | ent leur cave bien garnie de conser- 
g & s ON est aussi importante Téléphones titut est de retenir les services de 30. 4 a 
U ” LE | 
venons de lite sur le Free 


pour tous seph, Dufresne à son réfour de l'Uni- 


. Féhsighements 


4 * 0 * 
l'embrayage de trans- a Miel de Luxe © 
mission ue dans le 


moteur. 


vos. 
versité Cornell et de lui confer Ten-; 9 M. Gérald Aubin vient de 
seignement de la médecine vétérinaire 1 E Dauphin le . 5 
N 8 nous félicitons Jo- 8 | pute “etoile 7 
seph Dufresne de ses succès, dus pas Aae ns ete 
tant au talent, qui est bien ordinaire, 
qu'au travail persévérant et à ia bo-] M. Stevenson, de bros. le plon- 
ne conduite, nier de la culture de la pomme au Ma- 
Puisse son exemple faire compreti: | nitoba, était l'hôte de M. W. Aubin. 


Marbre, tuile, mosaïque, 
parquet terrazo et 
fini ciment 


Tetntariers, Mottoyurs 


216, RUE HARGRAVE 
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: En face l'entrée ouest d'Eson 
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Huiles et Graisses 


4 dre à grand nombre de nos jeunes de! Ces jouts-cl, 11 eut un réel succès à 
9 fournissent la qualité Vente de Propriétés RÉ amd e qu'il y a quelque chose. Portäge-ls-Prairié et à Dauphin. 
de lubrification requi- * ucoup à apprendre en agriculture. |" — he — 
ee pour tout votre Assurances Peu de professions, „ en est, de-.“ er 
U auto. " 8 mandent des connaissances aussi va- POUR RIRE 
U riées, et cépendant c'est peut-être — U 
6 3 LE * C. BU FFET celle dont l'étude est le plus négligé. Le cigare et l'amour 
U . 


le semble que nos jeunes futürs agti-|. Premier jeune homme. Que fais- 
puiteurs pourraient avec avantägel tu de té fiancée? | 
8 8 "| | consacrer à cette étude, quelques-unes] Second jeune honirne. — Ne m'en 
des comptoirs permanents, et deb re-] dcn longues soirées d'hiver et apprèn-| parie pas. Je suis, à bon propos, dans 
BA chauds de première classe seront] are qu'il peut être avantageux, zur. Fetubärrus le plus cruel: je dois ou 
pas 5 
8 si e somme de 20 tout en ces temps de dépression, de] renoncer à elle ou renoncer à fumer 
vis pou modiqu 
ÔHE . sous dans la nalle paroissiale. sortir des vieilles routines et d'adoptèér | le 
aam FEUSTA Enfin le:succès des-expositions pas- den méthodes qui puissent abaisser le] 
coût de production, en obtenant un 
séés paraît devoir etre de beaucoup 
surpausé par Celui de cette: année. |"°ndement moyen plis élevé, ét 
Soyez donc avec nous le 15 septembre — quelque pou l'équilibre” éconb- 
prochain, soit pour remporter des prix, 2 * 
soit pour jouir de notre belle erge- Pet TE . Fa les cigares de mon étui. 
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M. et Mme Albert Saint - Don ont 
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[Trouvez les Lettres Manquantes cette Semaine 


— Quand vous les aurez trouvées, elles épelleront LAMBERT 


Le 15 septembre: prottiain aura lieu 
à Saint-Eustache l'exposition annuelle 
de la Société d' Agriculture de Cartier- 
Saint-Frungols- Xavier. Cette: société 
fut organisée dans l'intérêt: des culti- 
vateurs de Shint:François-Xavier, 
d' nie, de Snint-Eustuché; de Dakota, 
de Benudry, de Benurd Sidinig, Poplar 
Point, Baie Saint-Paul, Pigeon. pure) 
et Marquette, eté: d 7 
Depuis nombre d'années elle a mar- 
ché dé progrès en progrès, et la voici 
maintenant installée sur un terrain 
spacieux, gracieusement mis à sa dis- 
position par M. e curse J.-A: Bastien, 
1 e 96 e à . de Saïnt-Eustachié. Déjà tout est prêt |! 
8 — — ue = = ——— n mm) | nou in prochaine ecbosttion. Les K- 
Se posurits trouverotit les meilleures ac- 


L'exposition mondiale du |"émmedations pour meter en umière 
EAL * BROS. LTD. grain sera tenue à NN. ro A 10 b., ir y eut 55 
roue. Need pr taux CONSOMMATEURS Régina en 1933 | fruit, de leurs ouvräges de fantaisie, tee par le R. F. he CSV. ätrec- | Mme Modasts Sabourin. 1 


Stel, etc: Outre la salle paroissinle, 
cind* coiétructions sont à In 
disposition du püblie en général ‘et |‘ 
e e lee, À Er 


Annonce l'ouverture du La Conférence-exposition Mondiale 
| GROCETARIA EN GROS NEAL Ber ue tees entrent 
Dit 283 RUE STANLEY dans les catégories compétitrices, ex- 

posanfs, 1 de 
(8 Docu N ᷑ e es ten importants ad 


5 31 janvier 1939 — Toutes les en- 
LES PLUS BAS PRIX trees dans les catégories compétitri- 
A WINNIPEG 


ces de la Conférence-Exposition Mon- 
‘diale du Grain doivent être faites au |: 
plus tard je 31 janvier de l'année pro | 
chaine. "tire 

ler mars 1935 — - Tous leg échantil- | provincial au Manitoba. e 
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vent être remis La rond de course permanent sera en | 5 
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te partie de Ladministration pu- 


0 


re à la curiosité générale, faire 
compilé'e de Grandpré Au- 
les derniers sit Mois, 

ce qui causa la plus vive sen- 

jon, ce fut la rumeur dont on vient 
déjparier, celle de la confectioh d'un 
dfemin public à travers le canton de 
Bristol. Cette nouvel fut le sujet 
des plus grandes réjotilasaricés. 

Oh! si les hommes qui sont à la 
tête des affaires, qui tiennent ‘ans 
lèttra mains les destinées du pays, 1 
malheur du lé Ronheur des poptila- 
tons, sa valent toutes les douces mo- 
tions que fait natre au sein de ces 
bauvres ét churugeuses familles une 
Apple rumeur comme celle-l2. Pouf 
cen populations évarses au milieu des 
fotêts, la question des voies de cbt- 
fMibnication n'est pas seulement une 
dübution de biertétré et de progrès, 

tnt une questibn vitale, et le gou- 

ent qui #oceupe avec zèle de 
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à 
fi 


ran 


te pour la 
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chet lieu du Canton, La rumeur de 
la confection prochaine d'un chemin 
publié s'était répandue avec la rapi- 


geñs, des famillès entleres, s'établis- 
saient aver empressement au milieu 
de ces magnifiques forêts. Dans l'és- 
pace de quelquek mois; la moitié des 
lots du Canton furent vendus, quoi- 
que le prix en eft été d'abord doublé, 
Wine, tout en agtesant duns des vues | puis triplé et même quadruplé dans 
dé, saine économe politique, remplit! ia partie dont l'Honorable Robert 
dhtore un devolf de justice et d hu: mitn était le propriétaire. Un grand 


manité. en nombre de familles n'attendaient que 
“à XXI l'ouverture du ehefnin pour se réndre 


sur leurs lot. 
Naturellement les jeunes @éfri- 
cheurs allaient fuite vidite à dean Ri- 
vard qu'ils regardalent comme le chef 
de lm cone et qui, par bon ekpé: 
rence, était déjà bn état de leur don- 
ner d’utiles renseignementa. En effet, 
non seulement Jean Rivard leur dcu- 
fait des conseils dont ils faisdient leur 
front, mals 11 
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serait : le second, c'est que Jen à mes parents: ils ignorent en- 
vard et Mademoiselle Louise Rou- toutes les anlétés qui nt ac: 
var Hentendre à merveilleè et, com- 2 l'un don coeur: ils duraient nypothéqué 
L'amitié d'un grand homme sst un | 
me c'est l'ordinaire, les jeunes amou- n fait de {présent des dieux | leurs propriétés pour the tirer d'ent- 
retix 'aitihient plus téndrément que 1 „ cn re ét qué seraient dévènus leurs 
hi | 4288 | pas que je vel DE | autres dhraté 
Qu'on permette de rapporter. i6i . 1 
quelques lignes extraites de leur cor- 2 a voir simple journalier, homme de mé- 
— W Jeux, DO Evene, Vivañt de ses bras, 
Cher Jean, tu: mériies cette apple | ee tees Txbbtieux défricteur 
Dee Rivard)à Louise; tion à plus juste titre que les trois 
8 a 38 ph 9 Lei “LA vié des bois me plairait d'au- 
, M. © + tant plus que je uus devenu d'une 
F4 7 3 i par le sauvagérie duat tu n'as pas d'idée. Je 
1 3 teur À fuis ia vüe dés Ramme. Si par ha- 
ms re er 4 en pastant dans les rues, je vois 
vous Sten M gate, ki fülitre, qu'il eût te: du temps des premiers Romains, mdrr tr 
ête vraiment cruël de ma part de vous QU TEL RER A mmer 
ji b Je m'imagine que tous ceux 
. e ee à qui die reéontrent sont au fait de 
voisin, sage-fem Ven, US CRT Oh mas Ce ue ans. ji fat un webe à mon 
ici. r een Où! nue eue den . fissure à ins botte 
La satisfaction que donteht] i regrette, c'est de ne pouvoir Pas- % me aufe que tout le monde à bes 
les pilules Dodd comme remb- er wer eue auprès de toi fel, man eu m; 40 rug presque à la vue 
de des raghoñs est démonirte ber dane l'espace de plus de trete] gun stranher. 
ur totis led autres tens un par de gränd nombre de geÿs| ze, je #'al pu encore me faire un] „Guehe ukreuse situation! 
molhs par sa toilette, sa belle chevé- al en gardent toujours à noir Au D De rois que de eee eee dhns tout cos, 
lure, et wurtout an beau taiébt de ee de fa main. Ils ont apyifis| Tate Amis, les seuls amis de coeur. % es. Cel se peut: mais, 
danseur, que vraiment force m'était|que Je vrai moyen d'éviter e ent les amis d'enfance, les amis an ans es ba, mon cheri je aue bieh 
de lui eder 1e pas, agu peine den- gravés ifialadies de rognohs neee. L'amitié de ceux-là bat der- und de mon poche 
courir le perte de ves bbndes grâces | consiste à cürriger les premiefs | le, Parce qu'elle est sincère et désin. | ue duns mon déses- 
et des siennes, et peut-être de me ten- symptômes:  ” D[ Neal, : Dépels Musèurs mois, pl de ine 
- are ridicule. Je mentirais si je vous | Les pilules Dodd pour les Fo- . de, un isolement complet, 1 4% de Caller queique part 
disais que cette préférence marquée bab e dne Arectement qur | mende rapport avec in société, vois 6 30 8e aus an cénnt, tavwaller des 
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consiste à filtrer les Press 
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— e un de la 
maine shinte ei 
ville, pour Ÿ AccdmpIIF le 2 


3 


tirer parti de mon éducation? Oui, à 
l'heure qu'il est, si j'avais été Assen 
fiche pour me faire condaire à la 
frontière, je foulerais probablèment 
une autre terre que celle de la pa- 
trie, je mangeraim i pain amer de 
l'étrangef”. - ö 
Je me suis serie dans ma douleur 
0 Iprotonde: 
Anus, tuÿühs au bout du monde. 
Pourquoi trainer duns mom pays 
Des jours de misère et d'ennuls? 


régulièrement chaque jour de ma 
sans crainté qu'il ne vous aime pas sion à mon bureau, puis de mon 
autant que moi; il paraît s'aimer trop 

pour aimer beaucoup une 
autre personne Malteuteusément 
pour moi, il e de Beaux habits, il 
vend de belles marehhndises, voie ru- 
bans, dentelles, et les jeunes filles ai: 
ment täñ} toutes ces choses-làf II à 
de belles mains blahches et les intet- 
nes sont durcies par le trüväll. De 
plus, il demeure si près de vous, u 


IE 


nes si touthäntes de cette grande 86. 


È 


peut vous voir tous les jours, il maine produisireut É 1 r CPR MAÉ ANUS GT MERS 
it sans Pour de beaux 8 vression d'autant A NT 2 usant avec elle de dire “que je ne — neu de des moments d'ivrésse, 
8 pri e. e 1 . aux 3 7 5 2 se Php éd nous avion gc AE MA dits 
elo.; et mol, qui suis à plus de vingt | es an odds Grins \ chaude Je regréttai cptte| ac Jeunesse, 
lieues de vous, je ne puis rien dé tem „ Parfeg- mol de ea, s'écrin Pieke Satole 1 ate, et me hatai de | TAvals devhht mes eu l'aspect 
cela. On dit que les absents one för Gagnon, en sortant de l'église, ça I ‘de la conversation. | tas dti Lade la déti 
jours tort: il.est done probable que, | au blen dimanches comme Aus mon Ven. dane e 
A l'hèure qu'il est, VOUS ‘he ‘pensez Tonnerre d'un hom! ça tile faisait En effet, mOn | Que de jours j'ai passés-nans dire 
déjà plus à moi.” ber A 0 ; pri. Pres une e rar 3 [une parole, 
De Louise Routler À Jean Rivatd! change? C'est que. on ie Lait ut rene out in mata 
— .. , Aale dat, 2 ge, 1h | Sans avoit de personne un seul mat 
simént ‘“ * 35 ee e Je souffre. Je si FAC à 
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femmes averties choisis 
ent le Baume 


— —— — 
.. 1 

Pan. e À émbléyer 

em ek. 

Fun parfum subtil. ce à à 


chit et refroidit. Donne au teint 
un — juvénile ritre. In- 
comparable pour adoucir et 
blanchir les mains. Tonifie et 
stimule la peau. Très utile aus- 
si pour la finille. Protège la 
peau tendre de l'enfant, sert uu 
père comme fixatif des cheveux 
et lotion à barbe rafraichis- 
sante. 4 
jé ferais des Comptes onen le plus 
grand nombre possible de inarchunds ; 
puis, à l'éxpiration de mon crédit, 
f'eñverrais  paître mes Créantièrs. 
Sela ne m'empêcherait pas de passer 
pour un “gentleman”; au côhtraifé, 
Avec mes beaux habits et mes libres 
allures jé serais sûr d'en imposer aux 
badauds qui imallieureusement sont 
bresque partout en majorité. ù 
“Je connais de jeunes ‘ävocats qui 


» | se sont fait une clientèle de cette: fa 


ton; pour eh être payés leurs créan: 
clert se trouvaient forcés de les. em- 
bloyer: — — 

Mais que vem-tu? Ce rôle n'est 
pas dans mon caractère. M'endetter 
gang être sûr de m'acquitter au jour 
de l'éthédncé, ce serait me créer des 
iñqiétudes murtelles. 
Pürdonne-mol, mon bon ami, 
je né te dis rien aujourd'hui de mes 
affaires de coeur. Pal tant de tris- 
tesse dans ame que je ne puis pas 
meme m'arrêter à des rêves de bon- 
heut. D'ailleurs que pourrais-je l'ap- 


- que tu ne devines déjà? Ce. 


que j'alinetals mieux pouvoir dire, cb 
séraiéht les paroles de Job: “J'ai falt 
un pacté Avec mes peu pour ne ja- 
mais regarder une vierge”. 

Mas toi, mon cher ami, parle mol 
de ta Lapise; ne ere inn pus de men- 
nuyer. Votre marihge est al strété? 
Et pour quelle époque? Que tu es 
heureux! Le jour où Vapprendrai que 
vous êtes unis 1èra l'un des plus beaux 


de ma vie. 


“Ton ami dévoué, 
„Gustave CHARMENIL,." 


le 

Plusieurs fois, en lisant cette lettre, 
Jean Rivard sentit ses yeux se rem: 
plir de larmes. Naturellement senal- 


mbnts M fut en prolg à une vive 
tätidn; 11 ullait | 
e Main sur le front, relisal 


beau jeuné homme à 
s quand vous l'y avez 
eat pas revenu 
nas 2 re 8 
75 due end Jr , ge, d 
; I trouve pour le recevoir reut!, t 
für le seull de sa porte une épouse 1 
Et de yeux enfants heureux de le 
à FPS ? cat | 


ty en. 0e 


1 = 

if, 

À 
1. 


1 

li 

. 
| 
à 


==") @ VOUS PREPAREZ VO- 
IRE Fs POUR L'ECOLE? 


Amenez-le alors chez Eaton. Complets élégants et 
durables à des prix modiques.--- Choix extraordinaire 


ff 
10 
! 
Lat 
106 À 
2471 
f 
fi 
2 


mon 
42 — 2 A faint-Boni- 


gap. ture , 4 
r de respectueuse) die eurent lieu les fü- de chemises, cravates et camisoles. | 
CCC nya ier qu'i in d’un À fi Entônestprêtèle | 

| De de . pu No 598. que | on se donna toût entier à l'entrain de épouse . y a tout à parier qu'il a besoin d'un rousseau neu n est pré 


dée à Tage de 80 ans. Son corps fut 
inhumé dans le cimetière de la cathé- 
Taillon Lafñéct à Per. Arale à Saint-Boniface. Mme L. Bou- 
9250 2 Hêtre — — — * 8 langer était membre de Ja Société des 
gereñts où désire: ni. | (29 UrENt NOUS ÉGaYEr et NOUS noû Dames de Sainte-Anne de cette pa- 

roisse helles - ci lui firent tous les hon- 


en deu 
idée à "us, rue Hiichot adresser à | lever d'applaudissements. . Comme 
président de la Société Saint-Jean- meurs de la sépulture. RIP. 


+ A 
Tennis 


Jin vieilles chansons du terroif. Tour lui fournir. Nos complets en tweeds et worsteds robustes à deux pantalons; 
: quantité de bonnes chemises, jolies cravates et chandails de sport eomplè- 


teront sa garde-robe, 


— 


outen — fuite de 2 piéces dans 
malen moderne: malle 4 ain. Baptiste, jut au R. P. Beaupré une F 
cho ude . 4Ù éphone. nee sûrèsse de circonstance, En quelques | e teurnot annuel du Club de Ten 


nuances grises ou faou, Coupe et fini par- 


; N ‘1 
mité des écoles nt la 225 rale nis du Sacré-Coeur marche ronde- . 8 66 PI F ” 
F8 1e" mois: Féléphencs 22787. | 14 | traits bien au point, ll soutigna le tra- 1 eee om ets e arçons us rours 
SUITES A LOUER — On demande des | Vail intelligent et persévérant de ce ; * a 5 
tes blert décidés à op- 
* tranquilles, pour suites de 4 bon prêtre dans les oeuvres parois- concurren semble, 3 $ U 
D/ champions de Tai! AE ;: En jolis worsteds rayés € 
3 5 Main . à proxuwoite de ln ce | oeistée. 11 aval rs r- passé une puissante résistance. Ceci Fan . n gi 2 a a 5 
— A. boite 75 . bn guerre nte dans ‘“£ure bien pour le concours et laisse Complets à jolis effets rayures qu'apprécient collégiens et étudiants. “A b k ” y j 
e — un les exercices d aint ministère. nc es finales très inte rena Nuances: gris moyen ou gris Oxford; convenant pour l'automne et ero oc ers Ë 
maison complètement (moderne “Pièces A toutes ces louanges II ajouta com- 1 pour l'hiver. 1 1 | 
* € 4 “: # , +. et 
(an Chnode, usage du thiéphone, dans | 19 Un Sage tangible de l'estime et de ; Confectionnés en worsteds de bonne qualité -- coupe et fini vont de pair avec Elégants et sportifs. Portés avec le ves- 
* N var E. 2 3 la vénération de tous, le cadeau pré- WINNPEG ( complets de prix plus élevés. Deux pantalons avec chaque complet. Gran- ton ou le pullover“. Confectionnés en 5 
De et de ia cathédrale. Leer | Cieux d'un joli bréviaire, don géné- deùrs 2 À 36. Prix, 816.88. tweeds tachetés ou herringbohe: jolies 
très raisonnable... Pour plus amples dé- | reux des membres de la Société. 3 
tall. téléphours 201 Ai. 14 5 


Cen était plus qu'il fallait pour Chevaliers de Colomb 


ER — : Logis moderne, chauttré 


LOC . faits. Les Plus Fours“ ont des revers pro- 
Prix 72 ee Venn le ter octo- | éMousser la modestie farouche du P. Zonds aux genoux; les Aerobockers“ sont 
Sa nt-1 RP A 3 Beaupré. Aussi, dans sa réponse Û 


TA CUMMODATION pour cas de ma- 
ternité où toute autre personne dési- 
rent être à proximité de l'hôpital de 
faint-Boritfuce, dans maison très mo- 
derne ayant pass commodité, Termes 
raisonnables. 2 à 201, Boule: 
surd Dollard. — t 


pour faire rejaillir l'honneur de ce de dimanche dernier, les. Chevaliers 
geste de reconnaissance en faveur des | de Colomb du Conseil Provencher, ne | M 
initiateurs de la fête. Et, par dels | voulant pas désappointer; leurs bons 
les remerciements d'usage, l nous fit | Amarades de Letellier, dont tout de 
entendre des paroles qui réchautent | meme allés y faire leur excursion, et 
le zèle, encouragent et fortifient dans duolque la pluie arrôtAt leurs activités { 


munis de bandes 

érque, celui-ci sut s'effacer totalement] Malgré la température incertaine 3 Elégants Complets pour Garçonnets en élastique bien 

‘ \ ajustées,  Gran- 

En tweeds Herringbone robustes, avec pantalon et culotte deurs 32 à 36. 

Prix, 88. 76. Aero- 

bockers, gran- 

deurs 6 à 14 ans. 
Prix, 68.00. 


Complets à trois morceaux, confectionnés en tweeds herringbone solides — veston 
croisé, un pantalon et une culotte (Khickers). Grandeurs pour garçonnets de 5 À 10 
ans. Nuances: faon ou gris. Prix 86.95. 


le bien. quelque peu, la journée fut néanmoins 

Encore une fois, merci à ce bon|Passée d'une manière très agréable. 
prêtre! Nous nous souviendrons long. À l'arrivée de l'autobus, les excur- 
temps de ses sages conseils: ils nous sionnistes furent chaleureusement re- 
aideront à marcher toujours au devoir Cu, à la porte de l'église paroissiale, | Bb 
et à l'honneur dans cette paroisse. par les Chevaliers de Letellier, sous 

Le Rév. Père Curé, invité à prendre l'habile en ce M. Leon Bruyère, 1 
la parole, y alla à son tour de ses élo- | La Srand masse fut célébrée par le | [E 
ges et de ses remerciements envers le R. P} Dussault, O.MI., l'un des fils 


* 


Chandails Nouvelles Chemises 
Pullover PFraiches 


P. Beaupré, qui fut pendant les einq de un des membres de Lordre. 1 Styles sportifs, nuances foncées En broadceloths-· Ms ou à effets à 
dernières années l’homme de sa droite. | N. P. Vézina, O.MT, curé du d'automne 5 ra es 
Il souhaite au directeur élu du Grand] Ooeur. Winnipeg, au prône, fit com- | R RU Ne yur 
Séminaire de Gravelbourg un long et | Prendre les devoirs que chacun a à i enen longues, eicolure V, en lame Chemises blanches —— chemises bleues — chemi- 
fructueux apostolat dans cette vigne emplir et aussi fit ressortir l'impor- | M douce, tricot serré, nuances simples: bleu, vert ses à tons brun. Paas N de — 
privilégiée du Seigneur: tance de l'aide que le clergé reçoit ou faon: qualité ou matériels à rayures 
Après ces discours la Société Saint- 2° lee 5 rw toujours 2 #2.50—Jolis “pullovers” jacquard, nuances s0m- 3 “À oi rayé ou er n 
Jean-Baptiste servit les rafraichisse- #09 laïques dont ÿ „ 1 
ments coutumiers et Pon dat. oui! du | °°mposé l'ordre des Chevaliers de Co- | Pi bres d'automne, dessins contrastants. Encolure Chemises “Arrow”, unies où rayées. 51.88 et 
bon ‘Coca-Cola à in santé du R. P. lomb, quand il s'agit du bon maintien| M9 et manches longues. 81.38. 


Beaupré. Les vieilles chahsons de 4e 12 vraie foi catholique, de la jus. eee, dus Vtements pou ces Ge tags, Mara 
Québec recommenebrent de plus bel | ties et de l'unité. 
jusque tard dans la soirée, jusqu'au| La Chorale du Sacré-Coeur, sous 
couronnement de cette réunion intime l'habile direction de M. J.-A. Hébert, 
par le chant de “O Canada” et de ayant comme organiste le dévoué M. 4 
Dieu sauve le Rol“ 5 M. Prud'homme, s'acquitta comme | L* 
8 Notre école toujours de sa tâche d'une manière 
Notre école du Sacré-Coeur s'ou-|*4mirable. A l'offertoire, la voix si 
vrira le mardi 6 septembre prochain. |*8réable de Mme Bessette se fit en- 
Nous faisons appel à tous nos parois- tendre dans un “Ave Maria” très ñ 
siens d'envoyer incessamment leurs Cholal. CL 
enfants ces le premier jour des clas- Apres la messe, les Chevaliers se 
ses. Tout retard serait de mauvais |"°ndirent k la sacristie, où une courte 
augure et du moins serait au détri-, "semblée fut tenue sous la présiden- 
ment de nos enfants. Cordiale bien- e du grand chevalier J.-T. Beaubien 
venue à tous les nôtres! La température pluvieuse ne s'étant 
Au presbytère: les RR. PP. Kal- t en auto faire une 
mes, O.ML, principal de l'école in- au terram de M. E. Comeau, et 1à il 
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